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Bastille ; la ville est traversee par l'lsere ; de fort belles promenades l'cnvi-

ronnent dc toutes parts jusqu'au pont de Claix , dont nous apercevons la voute

bardie jetee sur le Drac par Lesdiguieres. Dans cette direction se dessine un

des plus beaux amphitheatres de montagncs que Ton puisse voir apres la per-

spective du lac de Geneve (1).

De Montfleury on descend facilement jusqu'a la belle route de Chambery,

qu'on atteint a 2 kilometres de Grenoble, a 3M metres d'altitude ; puis on

arrive a la Tronche, faubourg de la ville. C'est de la Tronche qu'il faut partir

pour explorer le Mont-Rachet (1053 metres) au pied duquel ce gros bourg est

bati. Le Rachet uuhiteune visite, son sommet surtout, couronne, commecelui

du Saint-Eynard, par le calcaire oxfordien de la Porte-de-France ; on y trouve :

Arabis brassicceformis "VYallr. , Biscutella hispida, Cytisus Laburnum, C.

argenteus, C. supinus, Ihlaspi virgatum G. et G. , Laserpitium gallicum,

Ononis Columnce All. , 0. minutissima, Rhamnus aipinus, Trinia glaber-

rima, Galium erectum, G. linifolium, Chrysanthemum corymbosum, Cre-

pis pulchra, Ornithogalum pyrenaicum, Tulipa Celsiana, Scolopendrium

officinale, Calamagrostis argentea, Carex gynobasis, C. digitata.

Au village memede la Tronche, M. Verlot signale i'existence, sur les che-

mins, deYArenaria leptoclados, eton rencontre, le long des murs, a I 'ombre,

a cote du Stellar ia media, de nombreux pieds du Stellaria apetala Boreau

(Stcllaria Borceana Jord.).

Apres la Tronche, on longe, a gauche, l'lsere et ses peupliers; a droite, on

cotoie de belles tranchees ouvertes dans le calcaire oxfordien moyen. Puis Ton

arrive aux fortiiications et ensuite a la porte Saint-Laurent.

Nous etions ainsi a Grenoble et nous poursuivimes notre entree triomphale

jusc|ua la place Grenette, voisine des hotels ou nous nous arretions. C etait le

centre dela ville; il devait etre aussi notre lieu de reunion pour les excursions

projetees le lendemain et les jours suivants.

SEANCE DU 29 AVRIL 1859.

PRKSIUKNC.E DE M. DUCHARTRE.

M. Eugene Fournier, vice-secretaire, donne lecture du proces-

verbal de la seance du 8 avril, dont la redaction est adoptee.

M. le President annonce trois nouvelles presentations.

(1) Voy. Albert du Boys, pour plus araples renseignements.
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Dons faits a la Societe:

1° Par M. Duchartre :

Note sur une Crucifere a siliques comestibles.

Note sur le Vanilla lutescens.

2° Par MM. Cosson et Germain de Saint-Pierre :

Synopsis analytique de la Flore des environs de Paris, 2 e Edition.

3° Par M. Boisduval

:

Rapport fait a. la Societe entomologique de France sur la session extra-

ordinaire tenue a Grenoble enjuillet 1858.

h° De la part de M. Clos

:

Fascicule d' observations de teratologic vegetale.

5° De la part de M. 0. Debeaux

:

Une excursion botanique dans la haute Kabylie.

6° De la part de M. Gustave Planchon

:

Des Globulaires, au point de vue botanique et medical.

7' De la part de M. Philippe, de Bagneres-de-Bigorre :

Flore des Pyrenees, tome premier.

8° De la part de la Societe d'horticulture et d'arboriculture de la

Cote-d'Or

:

Bulletin de cette Societe, 1858, 2 C semestre.

9° archivo rural, deux numeros.

10° En echange du Bulletin de la Societe

:

Journal de la Societe imperiale et centrale d'horticulture, mars 1859.

Bulletin de la Societe imperiale zoologique d'accltmatation, mars 1 859.

Atti dell' J. B. Istituto veneto, fevrier 1859.

L'Institut, avril 1859, trois numeros.

M. Boisduval met sous les yeux de la Societe plusieurs plantes qu'il

est parvenu a cultiver avec succes, savoir

:

VOrchis globosa, qui, dans ses cultures, s'est ('>panoui en memetemps que

VO. mascula, tandis qu'au Lautaret il ne fleurit qu'a la fin de P&§; le

Bumondia pyrenaica ; le Cardamine asari folia; le Scilla verna, trouve il y a
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quelques annees par M. Lloyd dans les landes du Finistere; et enfin un Ophio-

glossum qui 6tait en fructification des le mois de mars, et que M. Lloyd

regarde comme une nouvelle espece, interm^diaire aux 0. vulgatum et

0. lusitanicum.

M. Weddell fait hommagea la Societe, de la part de M. Philippe

(de Bagneres-de-Bigorre), du tome premier de la Flore des Py-

renees, que ce botaniste vient de publier.

M. J. Gay communique les observations qu'il a faites sur la nature,

le siege et le developpcment des bourgeons foliaires des Nar-

cissees, et particulierement sur certains bourgeons qui, dans un

petit nombre de Narcisses, se produisent anomalement a l'aisselle

de la feuille florale, de maniere a y constituer un double bourgeon,

1'un foliairc et anterieur, l'autre floral et posterieur. M. Gay se

contente d'indiquer les faits, se reservant de revenir plus tard sur

le memesujet, pour le traiter avec plus d'ensemble et de details.

M. Gay montre ensuite des echantillons vivants et en fleur du

Leucojum hiemale, qui ont ete recueillis par M. Gustave Thuret,

le 22 de ce mois, aux environs de Nice, sur les hauteurs qui dominent

Beaulieu.

M. Gay fait remarquer le double int^ret que meritc cette plante, d'abord

par un rudiment de couronne qui entre dans la structure de sa fleur et qui a

engage M. Parlatore a en faire un nouveau genre sous le nom de liuminia

(Fl. ital., HI, I, 1858, p. 85), ensuite par son extreme rarete" ou plutot

par l'exigui'te de son aire geographique, exclusivement bornee au territoire

de Nice et a la principauto de Monaco. M. Gay ajoute que le Leucojum

roseum de Corse appartient au memegenre (ce dont il a pu s'assurer par l'etude

de la plante fraiche), et que, par consequent, il devra porter dorenavant le

nom de liuminia rosea.

M, Eug, Fournier, vice-secretaire, donne lecture de la communi-

cation suivante, adressee a la Societe :

GLANESD'UN BOTANISTE, AVEC DES OBSERVATIONSSUR QUELQUESESPECES

DU MIDI PE LA FRANCE, par H. Heuri I.OHII

SIXIKME PARTIE.

(Toulouse, SO mars 1859.)

Pranus Padus L. —Canigou (Pyreiiees-Orientales).

On dit dans la Flore de France (t. I, p. 516) que cet arbre manque dans


